HIGH TONE

Nouvel album «Out Back »

(Jarring Effects)

Biographie
Héritiers irrévérencieux de Lee Scrach Perry, biberonnés au rock steady le plus roots auxquels ils accommodent leur univers où s'entrechoquent cordes, percussions et samples, les High Tone jouent depuis 10 ans l'école buissonnière de la scène dub française. L'école buissonnière, c'est le nouveau souffle pour emprunter des chemins de traverse, à puiser dans la tradition et les codes musicaux une voie singulière, prompte à satisfaire les puristes et à attirer les cousins germains de l'électro et de la world. "Les racines, c'est (aussi) ce qu'on en fait"  : tel pourrait être l'adage de ce quintet lyonnais qui s'affranchit de la tutelle parfois encombrante de la recherche d'un son "vintage" pour emmener le dub classique sur les rivages de métissages inattendus. Plutôt que la médiation des machines, les cinq Tone ont fait le choix d'une formation live guitares / basse / batterie / DJ / claviers pour donner à leur son cette texture organique.

Au cours des années et des albums (quatre à ce jour depuis 1997, et des cross-overs avec d'autres poitures de la scène dub tels que Zenzile et Improvisators Dub), High Tone a laissé entrer dans son dub distorsions soniques, gimmicks hip hop, rythmiques down tempo pour affirmer un son reconnaissable entre tous. Un parcours artistique où la prise de risques côtoie une efficacité indéniable et une adhésion publique renforcée par des lives monumentaux, appuyés par un univers graphique racé (par un des membres de Komplex Kapharnaüm, collectif artistique de rue qui métamorphose l'espace urbain avec maestria). Un parcours très proche des "presque-jumeaux" Ezekiel (également signés sur le label Jarring Effects), avec qui ils partagent l'étendard d'un dub français hybride et hypnotisant, riche et rigoureux. Au long d'albums colorés et riches en surprises, les cinq Lyonnais invitent l'auditeur à un voyage bigarré, étrange interface entre tradition et modernité. Le petit dernier, "Out Back", reprend là où "Underground Wobble" (2007) en était resté. En poussant le "bouchon" encore plus loin.

Out Back

Trois ans après l'impressionnant Underground Wobble et les digressions 100% dubesques que furent les sorties consécutives de la Dub Box et Dub Invaders , cet été 2010 marquera le grand retour du quintet Croix Roussien. Résolument  foisonnant, ce cinquième album intitulé Out Back est décliné au travers de deux disques constituant les axes autour desquels les lyonnais ont développé cet opus, probablement l’un des albums les plus curieux de la discographie des Lyonnais. 

Curieux comme étrange, avec ses deux galettes aussi différentes que complémentaires («Dub Axiom» et «No Border»). Curieux aussi, comme fureteur, puisque le groupe laisse libre cours à toutes ses envies musicales, sans jamais céder à la peur de perdre son public en route. Malgré la pléthore d’influences, ces lignes de basses sinusoïdales, ces scratches ethniques ou ce mélodica mystique sont des signatures absolument impossibles à confondre. 

Ce son si personnel a donc donné la possibilité à High Tone d’explorer au plus profond d’eux-mêmes ce qu’ils n’avaient encore jamais osé laisser échapper. Et le résultat dépasse l’entendement. Ecoutez simplement «Spank» -qui n’usurpe pas son nom («fessée» en anglais)- et sa rythmique dubstep ultra-massive, à mille lieux du dubstep à l’anglaise que tout le monde cherche à copier. Ecoutez «Dirty Urban Beat» et son breakbeat attilesque (sûr que les dancefloors ne repousseront pas après ça). Ecoutez le sautillant «Boogie Dub Production» et son hommage à la Voix (nasillarde) de Son Maître. Ecoutez «Uncontrolable Flesh» et son immersion flippante dans les profondeurs de l’enfer. Ecoutez «7th Assault» et son ascension bruitiste digne du grand passé noise-core de Lyon. Ecoutez «Altered States» et sa marche funambule entre folie et sérénité. Ecoutez «Liqor» sur lequel le MC Oddateee montre qu’il peut aussi rapper sur un riff clashien. Ecoutez «Rub-A-Dub Anthem» qui va à coup sûr faire lever tous les bras en concerts. 
Bref, écoutez «Out Back» dans son intégralité. Et montez le volume. 

